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Bilan énergétique mondial (source AIE)

Evolution entre 1971 (5,5 milliards tep) et 2017 (13,6 milliards de tep)









Emissions de CO2 par habitant en 2015 dans le monde (en tCO2; moyenne mondiale: 4,5 t/an)







La mobilité urbaine 

Transport d’un nombre donné de personnes 

par différents modes de transport (piéton, bus, voiture individuelle)









Le PROCESSUS de LIBÉRALISATION des INDUSTRIES de RÉSEAUX
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Structure de la production d’électricité (source UFE)





Structure du prix de l’électricité pour un consommateur 
domestique en France (TRV)

Structure 2006 2017

Part énergie (coût de 
production et de 
commercialisation)

43% 36%

Part réseaux (péages ATR 
transport et distribution)

39% 30%

Part taxes (y compris CSPE) 18% 34%

Total 100% 100%



Réforme de la CSPE en France à compter de 2016 (fiscalisation partielle)



Taxation des carburants: où va l’argent de la TICPE (hors TVA et autres taxes)

En milliards d’euros 2018 (total 33,8) 2019 (est) (total 37,7)

Budget de l’Etat 20,5 (dont 7,2 pour la 
transition énergétique)

24,2 (dont 7,2 pour la 
transition énergétique)

Collectivités locales 12,3 (dont 0,6 pour la 
transition énergétique)

12,3 (dont 0,6 pour la 
transition énergétique)

AFITF (infrastructures de 
transport)

1 1,2



Charges engagées par les contrats signés avant 2017: 121 milliards d’euros (valeur 2018)



Conclusion 

• 1.Les énergies renouvelables (intermittentes ou non) vont couvrir une part croissante du bilan 
énergétique  (notamment du mix électrique) mais un scénario 100% ENR est très ambitieux..

• 2. Leur poids sera variable selon les pays en fonction des contraintes et des priorités locales (cf choix 
nucléaire en France, priorité au gaz aux Etats-Unis)

• 3. Les subventions doivent progressivement disparaître (sauf pour l’aide à la recherche) car on est dans 
une logique de « prix de marché »

• 4. La grande révolution sera celle du stockage de l’électricité (batteries, méthanation) mais cela 
nécessite encore une baisse des coûts donc des progrès techniques

• 5. A terme coexistence entre de grands réseaux électrique interconnectés (secours et échanges) et de 
petits réseaux locaux à l’échelle d’une ville ou d’un quartier (microgrids) gérés via du « digital » (objectif: 
les TEPOS, territoires « à énergie positive »)

• 6. Demain l’électricité sera de plus en plus « décarbonée, décentralisée et digitalisée » (les 3 D) 

• 7. Les énergies fossiles (pétrole et gaz )ne vont pas disparaître rapidement car elles bénéficient toujours 
d’usages captifs, notamment dans le transport pour le pétrole; le charbon est « dans le collimateur » en 
Europe mais il a encore beaucoup de place en Asie (Chine, Inde) et en Amérique.  Le poids du charbon 
dépendra des politiques  environnementales  menées (notamment du prix du carbone).




